
Présentation 

Cette publication est une série de l'Observatoire des Marchés Internationaux qui s'est 
constitué au sein de !'Unité de Recherche Economie des Filières. 

La première mission de l'Observatoire concerne la collecte, l'accumulation et le traitement 
de données statistiques aussi fiables que possible. S'il n'est pas question que le CIRAD collecte et 
traite toutes les données - certains organismes spéàalisés le font très bien - il est néanmoins utile 
de systématiser ces activités, de créer un système de gestion des données statistiques (entre autres 
grâce au savoir-faire acquis avec les travaux d'OSIRIZ) et d'organiser un accès à ces données pour 
les agents du CIRAD et leurs partenaires. La base de données que gérera l'Observatoire aura une 
couverture par produit ou groupe de produits, thématique (prix, échanges, stocks, production, 
consommation), spatiale (pays et régions) et temporelle (des séries longues avec une mise à jour 
périodique). 

L'Observatoire mènera en deuxième mission une activité d'analyse du fonctionnement et 
des prinàpales tendances de ces marchés. Ces analyses doivent permettre au CIRAD de mieux 
percevoir les prinàpaux enjeux que posent les marchés internationaux dans la problématique du 
développement et d'en dégager des éléments prospectifs. 

Les fiches-produits ont été rédigées par 

- Jean Marc Chastel, CIRAD-CA (sucre) 
- Benoît Daviron, CIRAD-CP (café, cacao, caoutchouc, huile de palme, huile de coprah) 
- Jean-Jacques Della et Georges Raymond, CIRAD-CA (coton) 
- Philippe Dimanche, CIRAD-CA (arachide, soja) 
- Jean Louis Fusillier, CIRAD-CA (maïs) 
- Denis Loeillet, CIRAD-FLHOR (banane, ananas) 
- Patriào Mendez del Villar, CIRAD-CA (riz) 
- Alain Karsenty, CIRAD-Foret (bois tropicaux) 
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MAIS 

1) La production mondiale 

La production mondiale de maïs prévue pour 
1994/95 s'établit aux alentours de 530 millions de 
tonnes, retrouvant ainsi le niveau record atteint en 
1992/93. Sa croissance s'est fortement ralentie depuis 
1985 ; le taux de croissance annuel serait en effet passé 
de 3,5% dans la décennie 1970 à 0,9% dans la décennie 
1980. 

La production des Etats-Unis domine toujours 
largement, elle représente 35 à 45% de la production 
mondiale. Des aléas climatiques ont fait fluctuer dans 
de fortes proportions la production américaine au murs 
de ces dernières années. 

La décennie 1980 est marquée par la pro­
gression rapide de la production de maïs dans les pays 
en voie de développement, les pays industrialisés 
enregistrant une quasi-stagnation. L'Asie devient une 
zone de production majeure avec la Chine qui 
représente maintenant 20% de la production mondiale 
et des pays romme l'Indonésie et les Philippines dont le 
rythme de croissance annuel dépasse les 5%. La 
production y est tirée par une demande intérieure pour 
l'alimentation animale, particulièrement dynamique. 

En Amérique latine (10 à 15% de la production 
mondiale), les grands pays producteurs ronnaissent au 
début des années 1990 un important redressement de 
leur production de maïs après une phase de croissance 
faible (Brésil) ou de déclin (Argentine, Mexique). 

Après la sécheresse historique de 1991/92 dans 
la région australe, l'Afrique sub-saharienne a renoué 
avec de bonnes ronditions climatiques. Sa production 
de maïs (5 à 7% de la production mondiale) se replace 
sur la tendance croissante qui prévalait. 

La base de la croissance de la production de 
maïs (superficie, rendement) pour l'ensemble des pays 
en développement, change de nature dans la décennie 
1980, par rapport à la décennie précédente. Les gains de 
rendement sont moindres et l'extension de la surface 
cultivée redevient un moteur essentiel de la croissance. 
Le maïs se diffuse notamment dans des zones ou dans 
des rotations non traditionnelles (par exemple en 
substitution au sorgho dans les savanes d'Afrique de 
l'Ouest; romme culture d'hivernage dans certaines 
parties de l'Inde). Pour les pays industrialisés en 
revanche, la croissance de la production reste liée à la 
seule hausse du rendement. La surface en maïs régresse 
dans les années 1980 et la progression du rendement est 
ronsidérablement ralentie. 
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2) La consommation mondiale 

Les utilisations du maïs sont nettement 
différenciées selon les niveaux de développement. On 
ronstate globalement (exception faite des pays 
d'Amérique centrale) une relation négative entre 
l'importance de l'alimentation humaine dans l'utilisation 
du maïs et le revenu par habitant. 

Au fur et à mesure que l'on progresse dans 
l'échelle des niveaux de développement, le maïs devient 
surtout une matière première pour l'alimentation 
animale et pour l'industrie de l'amidon. Cette dernière 
est en pleine expansion en Europe et aux Etats-Unis où 
elle représente déjà près de 20 % des utilisations 
domestiques. Ses débouchés ultimes sont très variés: 
industrie alimentaire (isoglurose et pectines), chimique, 
pharmaceutique, textile, papeterie, fabrique de 
biocarburant (éthanol). La forte protection des 
productions domestiques de sucre de betterave ou de 
canne favorise le développement de produits 
édulrorants de substitution issus de l'amidon (en 
Europe toutefois, la production d'isoglucose reste 
rontingentée à un très faible niveau). 

Evolution de la production mondiale 
de maïs et du prix export du maïs US 600.---------- - ---------,-400 
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Soure4-: Production FAO; Prb. USDA d4flatio par !'Indic• FMI, moyenn• )Jlll•t à )Jin 

3) Les échanges internationaux 

Après avoir culminés à 80 millions de tonnes 
au début des années 1980, les échanges internationaux 
de maïs sont entrés dans une phase d'instabilité et de 
récession, ils atteignent seulement 55 millions de tonnes 
en 1993/94, soit un peu plus de 10% de la production 
mondiale. On assiste en effet à une chute des 
importations de deux pays décisifs. 

Unité de Recherche Economie des Filières, CIRAD 
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18  MAÏS (suite) 

D'abord l'Union Européenne qui mmptait 
pour plus de 50% dans les importations mondiales 
avant 1975 et qui atteint désormais l'autosuffisance, 
notamment à la faveur d'une nette réduction des 
besoins en maïs pour l'alimentation animale. Toutefois 
cette baisse des importations de maïs-grain est 
partiellement compensée par une augmentation des 
importations d'un résidu des amidonneries: le corn 
gluten feed. Ensuite l'ex-URSS qui est confrontée à une 
pénurie de devises avec la baisse des recettes pétrolières 
et les difficultés de la libéralisation économique. 

Ce sont désormais les pays en voie de 
développement (essentiellement les nouveaux pays 
industrialisés d'Asie) qui animent la demande 
internationale de maïs, par leurs besoins élevés pour 
l'al�entation animale. Contrairement aux pays 
ocodentaux, la demande finale en produits animaux est 
loin d'y être saturée. La recherche d'une autosuffisance 
les conduit à adopter les techniques intensives d'élevage 
necessitant des aliments composés. 

Du coté de l'offre, la position traditionnel­
lement dominante de Etats-Unis est entamée par la 
montée de la Chine qui n'apparait sur le marché qu'au 
milieu des années 1980 et représente en 1993 plus de 
20% des exportations mondiales. La Chine se positionne 
comme pôle d'approvisionnement du marché régional 
asiatique, elle se substitue notamment à la Thaïlande. 

4) Les prix internationaux 

La concurrence sur le marché international s'est 
fortement avivée au cours des années 1980 du fait des 
capacités de production largement excédentaires des 
pays exportateurs traditionnels (Etats unis, Argentine),  
de l'émergence d'excédents chinois et de la contraction 
de la demande. Les prix ont donc suivi de façon logique 
une tendance marquée à la baisse en valeur mnstante. 
Les accidents climatiques intervenus en 1991 en Afrique 
australe et en 1993 aux Etats-Unis ont limité l'offre et 
permis une stabilisation du prix autour de 100-110 $ 
US/t. Les réductions des subventions à la production 
(UE, Chine) et aux exportations (Etats-Unis, UE, Afrique 
du Sud) négociées au GATT devraient mntribuer à 
raffermir le cours mondial. 
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5) Les perspectives de la demande et du 
marché mondial 

Les besoins pour l'alimentation animale 
constituent le moteur essentiel de la demande et des 
échanges internationaux de maïs. Ainsi c'est dans le 
monde en développement et plus particulièrement en 
Asie que se trouvent les perspectives les plus 
prometteuses de croissance de la demande. On y 
rencontre une forte propension à consommer des 
produits animaux avec l'élévation du revenu, et les 
techniques intensives d'élevage recourant aux aliments 
composés, sont en pleine diffusion. La faiblesse des 
disponibilités foncières en Asie laisse augurer des flux 
massifs d'importation de céréales fourragères. Toutefois 
l'ouverture accrue des économies suite aux aa::ords du 
GATT pourrait plutôt stimuler les importations de 
viande. 

Dans les pays développés, les utilisations non 
alimentaires du maïs occupent une place croissance, 
leur développement dépendra de l'amélioration des 
techniques et de la volonté des pouvoirs publics à les 
subventionner car elles restent généralement peu 
compétitives. Les utilisations dans l'alimentation 
animale devraient également se redresser avec la 
diminution du soutien aux prix intérieurs du maïs ; 
toutefois l'élasticité de la production des substituts à 
une baisse de prix est incertaine (il semble qu'elle soit 
faible dans le cas du corn gluten feed qui serait donc 
difficile à mncurrencer) . 
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STATISTIQUES MAISICOLES MONDIALES 19 

Sources: USDA, Grain World Markets and trade 
CIMMYT, World Maize Facts and Trends 

Superficies 
Stocks mondiaux 

en millions d'ha 1979-81 1992/93 1993/94 en millions de tonnes 1989/90 1992/93 1993/94 

Moyenne Monde 73 106 70 

Monde 126 132 127 Etats Unis 34 54 21 

Etats-Unis 29,6 29,2 25,5 Chine 14 28 27 

Chine 20,0 21,0 21,0 
Amérique Latine 25,4 27,4 

Importations mondiales Afrique Subsahar 17,0 
UE-12 3,8 3,8 3,6 

en mill ions de tonnes 1979-81 1992/93 1993/94 
Moyenne 

Production Monde 78,4 61,4 55,3 
en millions 1979-81 1992/93 1993/94 Japon 12,6 16,8 16,7 
de tonnes Moyenne CEi 13,0 6,3 4 

Afrique subsaharienne 1,5 3,5 1,6 

Monde 424 531 465 
Etats-Unis 192 241 161 
Chine 61 95 102 Exportations mondiales 

Amérique Latine 47 63 65 
Afrique Subsahar 25 30 32 en mill iers de tonnes 1979-81 1992/93 1993/94 
UE-12 21 29 29 Moyenne 

Monde 78,4 61,4 55,3 
Consommation Etats Unis 59,1 41,8 31 

Argentine 6,2 4,8 5,5 
par tête en kg/an 1980-82 1988-90 Chine 0,9 11,9 12 

Monde 96 86 
Etats-Unis 613 488 Prix à l'exportation 

Chine 64 70 
Amérique Latine 135 126 (FF courants/T. FOB) 1979/81 1990/91 1992/93 
Afrique subsahar 46 44 Moyenne 
UE-12 118 

USA 2 jaune (Ports Golfe) 577 531 514 
Argentin 555 575 546 

Par type d'utilisation en % (1985-87) 

Cons. Cons. Autres Coûts de production (1 990) 

humaine Animale au niveau stock à la ferme 

EtatsUnis France 
Pays industrialisés 6 78 16 
Pays en développement 40 50 10 FF/Kg 0,56 1, 18 
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